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Lutte contre l'insalubrité/Journée Citoyenne

L'Asfu donne l'exemple à Cité Mebiame et Atsibe-Ntsos

Grâce à ses membres les 
caniveaux obstrués par 
toutes sortes d'immondices 
ainsi que les abords des 
maisons ont été nettoyés.

DÉPLOIEMENT gigan-
tesque d'énergie, samedi 
dernier, des membres 
de l'Association Sportive 
des Frères Unis (ASFU) 
dans les quartiers Cité 
Mebiame et Atsibe-Ntsos 
pour curer les caniveaux 
et nettoyer les abords des 
édifices.
Cette débauche d'efforts 
qui n'est pas passée ina-
perçue et qui fut très ap-
préciée des riverains et 
autres usagers de la route 
entrait dans le cadre de la 
" Journée Citoyenne " ini-
tiée par le président de la 
République. Aux yeux de 
ces jeunes, c'est le constat 
d'un étiolement (dans la 
pratique) de cette salu-
taire initiative présiden-
tielle qui les a décidés 
à se l'approprier en lui 
donnant un éclat et un re-
lief en ce premier samedi 
du mois de juillet. " Éclat 
et relief " peuvent se tra-
duire par le choix d'une 
zone au traitement diffi-
cile, marquée qu'elle est 
par des garages automo-
biles et divers commerces 
qui ont transformé les 
caniveaux en dépotoirs 
de détritus. " Nous avons 
choisi de nous attaquer à 
des endroits en apparence 
insurmontables en raison 
des objets qui les jonchent. 
Mais notre détermination 
est telle que nous sommes 
arrivés à bout de ces mon-
tagnes de boue, de vieilles 
pièces automobiles, de 
bouteilles vides ou rem-
plies d'eau, de cartons, 
de boîtes de conserve 
et autres ", explique le 
président Ismaël Au-
bame-Ondo.
Armés de pelles, râteaux, 
houes, machettes, gants, 
brouettes et sacs-pou-

belles, les membres de 
l'ASFU a su s'attirer l'ad-
miration des habitants 
par le dévouement avec 
lequel ils se sont inves-
tis dans le labeur, d'au-
tant qu'il s'agit d'une 
structure sportive dont 
la vocation première 
ne s'inscrit pas dans du 
social. Le président Au-
bame-Ondo souligne que 
" bien que nous sommes 
une association sportive, 
nous avons décidé de di-
versifier nos activités et 
ne pas nous cantonner au 
seul sport. Et nous pensons 
que le social incarne une 
grande aspiration des po-
pulations et des pouvoirs. 
D'où nous nous sommes 
dit qu'il fallait donner une 
nouvelle dynamique dans 
l'action de la Journée Ci-
toyenne d'aujourd'hui. 
Et c'est ce que nous fai-
sons... ".
Pendant que les éboueurs 
curaient à l'aide de pelles 
et râteaux, les autres rem-
plissaient les brouettes 
que les derniers achemi-
naient pour déverser au 
lieu de ramassage des 
ordures. Cela a présenté 
l'avantage d'alléger cette 
tâche titanesque. Partis 
du carrefour de l'école 
publique de la Cité Me-
biame, ils ont nettoyé 
jusqu'au carrefour At-
sibe-Ntsos.

E. NDONG-ASSEKO
Libreville/Gabon

  Tous gais, ils  sont à la tâche en s’imposant un
 moment de détente.

Ph
o
to

 :
 A

nt
o
in

e
 E

ss
o
ne

 N
d

o
ng

  Les membres de l’ASFU en plein curage des caniveaux 
à la Cité-Mebiame.
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  Le président de l’ASFU Ismaël Aubame Ondo
 s’exprimant devant la presse.
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